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RÉSUMÉ

L’hémicastration pratiquée chez le Rat impubère ou prépubère ou chez le Bélier adulte
entraîne une hypertrophie compensatrice du testicule restant.

Les cellules de Sertoli répondent à l’hëmicastration par une augmentation numérique chez
le Rat hémicastré à l’age de i jour, ou un accroissement de la taille nucléaire chez le Bélier adulte.

Les spermatogonies souches sont augmentées après hémicastration chez le Bélier adulte.
Le rendement des divisions spermatogoniales est amélioré après hémicastration chez le Rat de
5 jours.
Le rendement de l’ensemble des processus comprenant la prophase méïotidue, les divisions
méïotiques et le début de la spermiobenèse est augmenté significativement chez le Rat hémicastré
à 5 ou io jours. Chez le Bélier, cette étape est sensible à l’hémigonadectomie.

De l’ensemble de ces modifications, il découle que chez le Raton hémicastré à i ou 5 jours,
ou chez le Bélier adulte, la production quotidienne de gamètes est significativcment augmentée.

La fertilité des rats hémicastrés à l’âge de 5 jours n’est pas inférieure à la normale.
Chez le Bélier adulte, la quantité d’hormone LH circulant dans le sang augmente signifi-

cativement après hémicastration au printemps.

INTRODUCTION

Les dégénérescences cellulaires qui ont lieu tout au long de la spermatogenèse
et plus particulièrement au cours des divisions spermatogoniales sont quantitati-
vement très importantes et diminuent de façon drastique l’efficacité de la spermato-
genèse (jusqu’à 66 p. 100 de perte). Il est donc important de connaître les facteurs
qui contrôlent les rendements des divisions cellulaires.

I,’hémigonaclectomie induit une hypertrophie compensatrice du testicule res-
tant quand elle est pratiquée soit chez le Rat impubère ou prépubère (WIJrtANS, 1953 ;
JACOBSOHN et NORGREN, I9C>5 ; EGiicHi et 8.ÎC!RIKAiVA, 1968 ; § FIGAROVA, I969 ; §



LEV1:-IA, r971 ; YAG1è:U;BlA et ul., ig6g) soit chez le Bélier adulte (VOGLMAYR et

1VIATTN1~x, Ig()8 SKmNrlz, 1971 ; JoHVSOx et (il., 1971). L’augmentation du poids
testiculaire peut être reliée à l’accroissement de l’efficacité de la spermatogenèse.
Nous avons donc analysé chez des animaux adultes les stocks de spermatogonies
souches et de cellules de Sertoli, les rendements des divisions cellulaires au cours de
la spermatogenèse et la production quotidienne de spermatides après hémicastration
soit de rats âgés de i à 10 jours, soit <le béliers adultes présentant des variations sai-
sonnières de l’activité sexuelle.

MATÉRIEL ET MÉTHODES

Des rats lvistar de souche 03 INRA ont été hémicastrés à l’âge de 1,5 ou io jours. Ils ont été
abattus en même temps que des animaux témoins (3 animaux/lot).

Des béliers Ile-de-France adultes, soumis aux conditions saisonnières naturelles ont été
hémicastrés en mars (9 animaux) ou en octobre (3 animaux). Le deuxième testicule a été prélevé
6 mois plus tard.

Les testicules ont été pesés et traités pour l’histologie classique (HocamxEnu, i96!).
Les volumes relatifs des tubes séminifères et du tissu intertubulaire ont été déterminés à

l’aide d’un oculaire intégrateur Zeiss sur 4o champs oculaires pour chaque testicule. Les volumes
totaux des tubes séminifères et du tissu intertubulaire ont ensuite été calculés.

Les diamètres des tubes séminifères ont été mesurés à l’aide d’un micromètre oculaire sur
20 sections orthogonales par testicule. I_a longueur totale des tubes séminifères par testicule a été
calculée à partir de la formule de ATTAL et CouRO-r (1963).

La classification des stades du cycle de l’épithélium séminifère utilisée est celle de ROOSEN-
RuncE et GlESEL (1950) et OpTAVANT (1958). Dix sections orthogonales (de io y d’épaisseur) de
tubes séminifères ont été analysées pour chaque stade étudié.

Dans les testicules de rat, les noyaux des cellules de Sertoli, des spermatogonies A souches,
des spermatocytes 1 préleptotène et des spermatides rondes ont été dénombrés au début du stade 8.

Dans les testicules de bélier, les noyaux des sperinatogonies Ao et A,, sperinatogonies souches
respectivement de réserve et cycliques selon la nomenclature de CLERMONT (1967) et des
cellules de Sertoli ont été comptées respectivement aux stades 7, 8 et i. Les spermatocytes 1

leptotène et les spermatides rondes ont été dénombrées respectivement aux stades 2 et i.

Les nombres moyens de noyaux de cellules germinales par section orthogonale de tubes
séminifères de io !t d’épaisseur ont été corrigés en fonction du diamètre nucléaire de chaque
catégorie cellulaire et de l’épaisseur de coupes, selon ORTnvnh-r (195:-B).

Les nombres totaux de cellules de Sertoli et de spermatogonies souches par testicule ont
ensuite été calculés à partir de la longueur totale des tubes séminifères et du nombre de cellules
par coupe. Le rendement des divisions spermatogoniales a été évalué à partir du rapport entre le
nombre de spermatocytes 1 préleptotène ou leptoténc et le nombre de spermatogonies A souches
(rat) et A, (bélier). Le rapport entre le nombre de spermatides rondes (stades 8 ou i) et le nombre
de spermatocytes 1 préleptotène ou leptotène correspond au rendement global de la prophase
méiotique, des divisions méiotiques et du début de la spermiogenèse.

La production quotidienne de spermatides rondes a été déterminée selon la formule de

AMAN! et ALMQUIST (u96z).
La surface des noyaux des cellules de Sertoli, des spermatogonies souches, des spermatocytes 1

et des spermatides rondes a été évaluée il partir des mesures de 20 noyaux par type cellulaire,
dessinés il la chambre claire.

La fertilité des rats hémicastrés il l’âge de 5 jours a été analysée il. l’âge de [35 jours en
mettant chaque mâle avec femelles pendant 6 jours consécutifs. Le nombre de femelles gestantes
et le nombre de petits par portée ont été déterminés. Leur fertilité a été comparée à celle de rats

normaux.

Les auimaux ont été abattus le ;!! jour et le tractus génital prélevé et pesé. Au moment de
l’abattage, le sang a été prélevé, sous anesthésie à l’éther, et la LH déterminée par dosage radioim-
munologiquc selon ViGUtER-MARTiNEZ et PELLETIER (r9!z).

Chez le Bé1ier, le sang a été collecté chez 9 des animaux normaux et 9 animaux hémicastrés

par ponction dans la veine jugulaire, matin et soir, deux jours avant l’hémicastration puis tous les
quinze jours de mars il octobre. Le dosage de LH a été effectué selon la technique de PELLETIER
et al., (r968).



RÉSULTATS

A. - Poids testiculaire

I,’hémicastration entraîne chez le Rat adulte une hypertrophie pondérale
significative du testicule restant de + 44 p. 100, + 44 p. 100 et -! 21 p. 100 respec-
tivement après hémigonadectomie à 1, 5 ou 10 jours d’âge (tabl. i).

(1) 1,’atigill(!titittioli (les (le S(!i-t(,Ii (’SI I’éClle car Ia tailk (1(-! Il’I!’a1lx d(’ cdJul{’--; S{’rto1i Il’P,,,t pas
diff(’reIltc chez l’aniIlla! IlormaJ (111 (1(! a lIBois.



Chez le Bélier adulte, le testicule restant après hémicastration est toujours
significativement plus lourd que celui des animaux normaux pris à la même saison,
respectivement de -!- 31 p. 100 et + 44 p. 100 au printemps et à l’automne (tabl. 2).
Cependant chez les animaux hémicastrés à l’automne et prélevés au printemps suivant
le poids testiculaire de départ est seulement maintenu.

B. - Les cellules de Sertoli

Ia’hémicastration peut modifier les cellules de Sertoli, au moins dans certaines
conditions.

Ainsi, l’hémigonadectomie pratiquée chez le Rat âgé de i jour entraîne chez le
Rat adulte une augmentation significative du nombre total de cellules de Sertoli
(+ 17 p. 100) (tabl. i) dans le testicule restant ; cette augmentation est réelle car
il n’y a pas de modification de la taille nucléaire des cellules de Sertoli dans le testi-
cule restant.

Par ailleurs, chez le Bélier adulte, l’hémicastration provoque une augmentation
(+ 33 p. 100) significative de la taille nucléaire des cellules de Sertoli chez les animaux
hémicastrés à l’automne et prélevé au printemps suivant (tabl. 2), mais le nombre
total n’est pas modifié, ces cellules ne se multipliant pas chez l’adulte.



C. - Les spermatogonies souches

La réponse des spermatogonies souches à l’hémicastration diffère entre les deux
espèces.

Pratiquée à l’âge de i jour chez le Rat, l’hémigonadectomie n’entraîne pas de
modification du nombre des spermatogonies souches tandis que, effectuée à l’âge de
5 ou 10 jours, elle provoque une diminution non significative (18 et 16 p. 100 respec-

tivement) de ce nombre (tabl. i).
Par contre, chez le Bélier, l’hémigonadectomie provoque une augmentation

significative des spermatogonies Ao et A,, par rapport aux animaux normaux prélevés
à la même saison (tabl. 2).

D. - Les divisions cellulaires au cours de la spermatogenèse

L’ablation d’un testicule chez le Rat de 5 jours augmente significativement
(-3- 26 p. 100) le rendement des divisions spermatogoniales (tabl. 1).

Le rendement de l’ensemble des processus comprenant la prophase méïotique,
les divisions méïotiques et le début de la spermiogenèse est augmenté significati-
vement chez le Rat hémicastré à 5 (+ 15 p. 100) ou 10 (-!- 12 p. 100) jours. I,’effi-
cacité de l’ensemble des processus compris entre les divisions de spermatogonies A
souches et les spermatides rondes est alors significativement améliorée de respecti-
vement 29, 47 et 21 p. 100 pour des animaux hémicastrés à l’âge de 1, 5 ou 10 jours
(tabl. i).

Chez le Bélier adulte, l’hémicastration n’entraîne pas, 6 mois plus tard, de modi-
fication dans le rendement des divisions spermatogoniales (tabl. z). Le rendement de
l’ensemble de la méïose et du début de la spermiogenèse est augmentée significati-
vement de 21 p. 100, chez l’animal hémicastré et prélevé au printemps par rapport
aux animaux témoins pris à la même saison (tabl. 2).

E. - Productiova quotidiez2ne de gamètes

De l’ensemble des modifications (nombre de spermatogonies souches ; rendement
des divisions cellulaires), il découle que chez le Rat hémicastré à l’âge de i ou 5 jours
(respectivement !- 33 p. 100 et + 25 p. roo), de même que chez le Bélier hémigo-
nadectomisé prélevé au printemps ou à l’automne (+ 73 p. 100 et !- 46 p. 100

respectivement), il y a augmentation significative de la production quotidienne des
spermatides rondes.

F. - Fertilité des rats hémicastrés

Le pourcentage de femelles gestantes (73 p. 100) et le nombre de petits par
portée (8,7 ! 1,0) sont les mêmes chez le Rat hémicastré à l’âge de 5 jours et chez
l’animal adulte normal (respectivement 73 ± 9 p. 100 et 8,7 ! 0,8).

G. - Teneur Plasmatique en hormone LH

Chez le Rat adulte, on n’observe pas de différence significative de la teneur
plasmatique en hormone LH entre les animaux normaux (4,10 ! 0,6 ng/ml) et les
animaux hémicastrés à l’âge de 5 jours (4,3 ! 0,7 ng/ml).



Au contraire, chez le Bélier hémicastré au printemps, la quantité d’hormone LH
circulant dans le sang augmente rapidement durant le ror mois après hémigonadec-
tomie et reste jusqu’à l’automne à un niveau plus élevé (I,!o ! 0,10 ngfml) que chez
les animaux normaux (0,9 -L 0,05 ng/ml). Par ailleurs, on observe une corrélation
positive (r = 0,49) significative (P = 0,05) entre la quantité d’hormone LH circu-
lante et le rendement des divisions spermatogoniales que ce soit chez les animaux
normaux ou les animaux hémicastrés.

DISCUSSION ET CONCLUSION

L’hémicastration pratiquée chez le Rat en croissance entraîne une hypertrophie
compensatrice du testicule restant (!VIJ-1!!A.NS, Ig53 ; JACOBSOHN et NORGREN, Ig65.
EGUCHI et IVIORIKAWA, 1008 ; FIGARO VA, 1969 ; LEVINA, I97I ; !AGINUMA et Rl., ig6g.)
Cependant seuls les animaux hémicastrés au plus tard à l’âge de I5 jours développent
une hypertrophie définitive du testicule restant (HOCHEREAu-de REVIERS, 1971).
Ceci s’oppose aux résultats de NEGRI et WEBER (1949) et GRArr2 (1956) et corres-
pond à ce que nous avons par ailleurs obtenu chez le Veau et le Taureau hémicastrés
à 4 mois et 4 ans (HoCII!RkAU-de REVIERS Ig7o).

Au contraire chez le Bélier adulte, l’hémicastration induit toujours une hyper-
trophie du testicule restant par rapport à celui d’animaux pris à la même saison
(VOGLMAYR et MATTNER, Ig68 ; SxIN!r!R, 1971 ; JoxrrsoV et c!l., Ig72). Un tel phéno-
mène a déjà été observé chez des animaux présentant des variations saisonnières de
l’activité sexuelle (I,apin : RIBB8RT, 1890 ; EDWARDS, 1940 ; Blaireau : CANIVENC et

R!L!xANS, Ig67 ; Campagnol : MARTINET et MEUNIER, 1975).
Dans les deux espèces étudiées, l’accroissement du poids testiculaire est dû à la

fois à l’augmentation des tubes séminifères et du tissu intertubulaire. Ce dernier
point avait déjà été observé par ANCEI, et BOUIN (Igo3), !GUCHI et MORIKAWA, 1968 ;
YAGINUIVIA et al. (1969) I,IANG et LIANG (1970) et SAN FII,Irro (1970). L’augmen-
tation des tubes séminifères porte en partie sur un accroissement de la longueur des
tubes séminifères qui serait relié à une élévation du niveau plasmatique de l’hor-
mone FSH (FIGAROVA, 1969).

Les cellules de Sertoli répondent à l’hémicastration. Dans le cas de rats hémigo-
nadectomisés à l’âge I ou 5 jours, elle provoque une augmentation du nombre total
de cellules de Sertoli par testicule. Au moment de l’opération, les cellules de Sertoli
se divisent activement (NAGY, 1972 ; STEINGERGER et S’r!INSERG!R, 1971) et l’arrêt
de leurs mitoses se situe vers l’âge de I5 jours au moment où l’hémicastration elle-
même n’a plus d’effet définitif.

Le nombre de ces cellules est fixé bien avant la puberté ; il est fonction de l’équi-
libre endocrinien (COUROT, 1971).

Chez les animaux présentant des modifications saisonnières de l’activité sexuelle
comme le Bélier, il existe des variations saisonnières de la taille nucléaire des cellules
de Sertoli (Hamster : VENDRELV et al., 1972). L’hémicastration élimine alors la
régression saisonnière de ces cellules.

Aux variations des cellules de Sertoli peuvent être reliées au moins les variations
de l’efficacité de la méiose et de la spermiogenèse car les spermatocytes et les sperma-



tides ont des relations très étroites avec les cellules de Sertoli. Un système complexe
de jonctions cellulaires isolent ces cellules de l’apport direct de substances venant de
l’extérieur des tubes séminifères, qui doivent alors transiter par les cellules de Sertoli
(DvM et FAWCETT, 1971).

La réponse du nombre total de spermatogonies souches à l’hémicastration est
très différente dans les deux espèces étudiées.

Chez le Rat, on observe, soit un maintien au niveau normal, soit une légère dimi-
nution non significative du nombre total de spermatogonies souches par testicule.

Au contraire, chez le Bélier adulte, l’ablation d’un testicule provoque une aug-
mentation du stock de spermatogonies Ao et Ai dans le testicule restant. Dans cette

espèce, le nombre de spermatogonies souches varie en fonction de la saison (ORTAVA:!T.
1959). Ceci suppose donc que le stock de spermatogonies souches peut varier en fonc-
tion de l’équilibre endocrinien, au moins dans certaines conditions.

Le rendement des divisions spermatogoniales est en général très mauvais
- 50 p. 100 chez le Rat (Cr,!RMOUT et BusTos-OBREGON, I968), 28 et 58 p. 100 chez

le Bélier respectivement au printemps et à l’automne.
Il est amélioré significativement seulement après hémicastration à l’âge de
5 jours chez le Rat. Dans cette espèce, nous n’avons pas pu mettre en évidence de
différence pour les niveaux plasmatiques de l’hormone I,H entre hémicastrés et nor-
maux à l’âge adulte et donc les relier aux modifications observées par ailleurs. Toute-
fois, la sensibilité du dosage dans cette espèce n’est pas très grande ; il est possible
qu’une petite modification existe sans qu’elle apparaisse ici. Par ailleurs, elle a pu
être seulement transitoire et ne plus exister ensuite.

Chez le Bélier, dans le cadre de cette expérience, il n’apparaît pas d’augmen-
tation de ce rendement, mais dans un travail antérieur où le 2e testicule était prélevé
1, 2 ou 3 mois après l’hémicastration pratiquée au printemps ; nous avions constaté
une augmentation de ce rendement dès le Ier mois tandis que à l’automne, dans les
mêmes conditions, la régression était retardée (HoCHI!REAu de REVIERS et PELLE-

TIER, 1971). Par ailleurs, on a pu mettre en évidence une corrélation positive
significative entre le rendement des divisions spermatogoniales et la teneur plasma-
tique en hormone LH.

Le rendement de l’ensemble formé par la méiose, les divisions méïotiques et la
spermiogenèse est amélioré significativement chez le Rat après hémicastration à
l’âge de 5 ou Io jours. Chez le Bélier, la production de cette étape est essentiellement
améliorée dans le cas de prélèvement au printemps. Ceci peut être rapproché de l’aug-
mentation de la taille des noyaux de cellules de Sertoli. I,’accroissement de l’efficacité
de la spermatogenèse peut découler à la fois de l’augmentation des cellules de Sertoli
(activité cellulaire ou nombre) et de la taille des tubes séminifères qui permettent
d’accroître le nombre de cellules germinales en liaison avec chaque cellule de

Sertoli.
De l’ensemble de ces modifications découle, dans les deux espèces, une augmen-

tation de la production quantitative de spermatides rondes par testicule et par
jour.

Des résultats assez contradictoires sur la production et la récolte quotidienne de
sperme ont été obtenus chez des rats hémicastrés à l’âge adulte (SmEi,stR, Ig33 ; 1
MAUSS et HACKSTEDT, Ig72).

I,a fertilité des femelles saillies par des animaux hémicastrés à l’âge de 5 jours



et leur nombre de petits par portée ne sont pas différents de celles saillies par des
animaux normaux. La qualité des spermatozoïdes produits par un rat hémicastré
à l’âge de 5 jours n’est donc probablement pas inférieure à la normale, les glandes
annexes étant maintenues au même niveau que chez l’animal normal. On a donc

amélioration de la quantité de spermatozoïdes produit par testicule avec une qualité
au moins égale à la normale.

Chez le Bélier, nous n’avons pas pratiqué d’analyse de la qualité du sperme
produit. LOIR (I974) avait observé une légère augmentation proche de la signification de
la taille cellulaire des spermatocytes pachytène entre béliers normaux (2 336 ! 44 !.3)
et hémicastrés (2 428 ! 295 fil) prélevés au printemps. Il est possible que ceci soit
lié à une amélioration qualitative du gamète mâle produit. Rien ne permet de l’affir-
mer actuellement et ceci reste à analyser.

Nous pouvons conclure à partir de cette étude utilisant l’hémicastration comme
technique qu’il est, théoriquement, possible chez l’animal normal, en agissant soit
avant la puberté - comme chez le Rat -, soit chez l’adulte - en particulier dans le
cas d’animaux présentant des variations saisonnières de l’activité sexuelle, d’obtenir
une amélioration de l’efficacité de la spermatogenèse. En ce cas, elle est liée non

seulement aux cellules germinales elles-mêmes dont les dégénérescences sont dimi-
nuées, mais aussi aux cellules de Sertoli.

Les mécanismes mis en évidence dans le cas de l’hypertrophie compensatrice
peuvent agir aussi chez l’animal normal. En premier lieu ceci peut simplement être
dû à la modification des androgènes testiculaires diminués au moins temporairement
après l’hémicastration, qui provoquerait une augmentation de la sécrétion de I,H (ou
aussi de F’SH). Toutefois, les tubes séminifères eux-mêmes peuvent être mis en jeu ;
ceci apparaît au moins chez le Bélier après hémicastration au printemps. Par ailleurs,
la quantité d’inhibine sécrétée par les cellules de Sertoli dans le fluide testiculaire et que
module la sécrétion de FSH diminue après hémicastration ; il y aurait alors augmen-
tation de la sécrétion de FSH. Ceci a effectivement été observé après hémicas-
tration chez le Rat prépubère par FiGAROVA (1969) JoIIVSOrr (1969) et par OJEDA
et RAMIPEZ (IC!72).

Enfin, les cellules germinales elles-mêmes pourraient contrôler la sécrétion de
FSH par une « gonocytine » ; cette dernière explication a été avancée par LEVINA
(I97I)!

Il est en fait probable que chacun des facteurs concernés agit directement ou
indirectement dans le contrôle de l’efficacité de la spermatogenèse.

Culloquc D. G. H. S. 1’.. l3iologie de la Procréation,
Paris 7-8 ma.rs 1975.
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SUMMARY

INCREASE OF SPERMATOGENESIS EFFICIENCY

BY HEMICASTRATION IN RAT AND RAM

The efficiency of spermatogenesis is drastically diminished by cellular degeneration occurring
especially during spermatogonial divisions. VVe have tried to counteract this degeneration by
compensatory hypertrophy of the testis following hemicastration.

Wi star rats were hemicastrated when they were I, 5 or 10 days old. Control and experimental
animals were sacrificed at 120-130 days of age.

Adult Ile-de-France rams, living under natural conditions, were hemicastrated either in
march or in october. The remaining testis was removed 6 months later.

Sertoli cells, A stem spermatogonia, primary leptotene spermatocytes and round spermatids
were counted in round cross sections of seminiferous tubules and their corrected number per cross
section calculated (ORTAVANT, 1958). The total number of Sertoli cells and stem spermatogonia
was estimated. The yield of spermatogonial divisions and of the step involving meiotic prophase,
meiotic divisions and the beginning of spermatogenesis were analysed. The daily production of
round spermatids was also determined (AMArrN and ALMQUIST, 1962).

The surface of Sertoli cell nuclei was measured in hemicastrated and normal rats and rams.
Adult rats hemicastrated when 5 days old were mated with 3 females for 6 days. The number

of pregnant females and the number of pups per litter were compared to that of normal adult
rats. Plasma levels of LH of these hemicastrated and normal animals were determined by the
method of viGmER-MARTINEz and PELLEriER (1972).

Normal and hemicastrated rams were bled twice a day each fortnight from march to october.
Plasma LH levels were determined by the method of PELLETIER et al. (1968).

The remaining testis had developed a true hypertrophy either after hemicastration in the
impuberal or prepuberal rat (i day, -! 44 p. ioo ; 5 days, + 44 p. 100 ; To days, -! 21 p. 100),
or in the adult ram (spring : !- 32 p. 100 ; autumn : -!- 44 p. joo) as compared to the normal animal
taken at the same season.

Sertoli cells were modified by hemicastration.
In r day hemicastrated rats, a significant increase in the total number of Sertoli cells per testis

was obtained. In the adult ram an increase in nuclear size of Sertoli cells was observed in the

remaining (spring) testis of rams hemicastrated in autumn.
Change in the stock (per testis) of stem spermatogonia were different between the two

species.
In 5 or io day old rats, hemicastration was associated with a diminution in the total number

of stem spermatogonia, as compared with normal or i day hemicastrated animals.
But in the hemicastrated adult ram there was always an increase in the stock per testis of

stem spermatogonia as compared with intact animals investigated at the same season.
Efficiency of spermatogenesis was increased by hemicastration. The yield of spermatogonial

divisions was significantly increased in rats hemicastrated at 5 days.
The yield of the whole process, including meiosis and the beginning of spermiogenesis was

increased by hemicastration in rats hemicastrated at either 5 or 10 days, as well as in the remai-
ning testis of rams hemicastrated in the autumn whose remaining testis was removed for exami-
nation 6 months later.

We have observed a significant increase in the daily production of round spermatids in the
two species.

The fertility of normal rats and those hemicastrated at 5 days was equal.
No significant difference was observed between the plasma LH level of normal adult rats

and adult rats hemicastrated before puberty.
In the adult ram, the plasma LH level had increased significantly after hemicastration

performed in spring. It was maintained higher until october. A positive correlation (+ 0.49,
P = 0.05) was observed between individual plasma LH values and the yield of spermatogonial
divisions.

By means of hemicastration, we have obtained in the two species an increase in the efficiency
of spermatogenesis. The role of Sertoli cells is discussed.
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